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Selon les proportions des quatre constifuants, on peut avoir schématiquement trois types destructure:

 micelleinverse - < micelle directe structure bicontinue
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En milieu riche en formamide (ou en eau) on obtient une micelle directe. En milieu riche en hydrocar-
* bure, il se forme des micelles inverses. La structure bicontinue est obtenue quand les quantités de solvant
polaire et d’hydrocarbure sont sensiblement équivalentes. aw :

Le¢osua &;J:J’mt'ercalam entre les moléculesé'qﬂ-*‘é‘ a pour rdle de fluidifier les interfaces et de

stabiliser I’ mble.( &[M ~ixli w da a-»ﬂuu o c.owA.%,d’a.!\."‘
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La structure bicontinue est une structure particulidre ot des canaux de formamide (ou d’eau) et d’huile

s’enchevétrent sans ordre particulier : c'est en quelque sorte une solution de deux composés initialement
non miscibles. ;
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